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A Saint-Jean de Latran. — Mû par un sentiment bien 
digne du cœur d’un Pape, père de tous les fidèles dans le monde 
entier, Benoît XV voulut qu’au centre de l’univers chrétien, 
et dans la basilique de Latran, qui est l’église mère de toutes 
les églises et la cathédrale du Pontife romain, fût célébré un ser­
vice solennel pour toutes les victimes de la guerre, de quelque 
nation qu’elles fussent. Touchante pensée à laquelle surent 
correspondre les fidèles de Rome et des nations alliées, les seuls 
actuellement présents dans la Ville Eternelle. La vaste nef 
se remplit d’une grande foule venue pour prier, tandis que Son 
Em. le Cardinal Pompili, Vicaire de Sa Sainteté et archiprêtre 
de la Basilique, chantait la Messe et donnait l’absoute. Ce fut 
un spectacle vraiment digne de Rome centre d’unité, de prières 
et de paix.

Pour les soldats français. — A Saint Louis-des-Fran- 
çais, notre église nationale, Mgr Guthlin qui en est le digne 
Recteur eut l’heureuse pensée de convoquer tous les Fran­
çais à une cérémonie de caractère intime et familial. C’était 
un service pour les soldats français tombés sur les divers champs 
de bataille où nos armées sont appelées à combattre. Autour 
du catafalque qu’enveloppaient les couleurs françaises, on vit 
se presser tous ceux qui composent la colonie française à Rome. 
Personne ne fut surpris d’y voir surtout des prêtres, des reli­
gieux et grand nombre de religieuses. Ici comme partout ils 
sont les représentants de la France et la font aimer et respec­
ter. Parmi les membres de l’ambassade, au grand complet, 
on remarquait le colonel français, notre attaché militaire, en 
tenue de campagne, ainsi que son aide de camp, venus du 
Quartier Général italien pour la circonstance.

Œuvres de guerre. — Tandis que les Franciscains italiens 
présents sous les drapeaux se chiffrent à près de mille, les 
Franciscaines, de leur côté, sont admirables de dévouement 
dans les œuvres de charité, conséquences de la guerre. Les 
Franciscaines Missionnaires de Marie, en particulier, sont au- 
dessus de tout éloge et se multiplient pour faire face à tous les 
besoins. Pour parler de Rome seulement : à la gare, jour et 
nuit, stationnent des religieuses pour accueillir les blessés qui


